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CYCLO-CROSS ROME

Le parcours est

CRITIQUÉ
8 Le circuit italien n’est pas assez 

technique aux yeux des Belges

A Largué au classement géné-
ral de la Coupe du Monde,
suite à ses jours sans dans les
premières manches,
Sven Nys n’a plus
rien à y gagner,
mais le cham-
pion du
monde reste
un compéti-
teur hors pair.
Et il ne sera
sans doute pas
insensible au fait
qu’il est en position de
remporter sa cinquantième
manche de la Coupe du
Monde, excusez du peu, ce

dimanche. En grande forme
ces trois dernières semaines,
le Belge pourra encore profi-
ter de sa condition opti-

male, à une semaine
du championnat de
Belgique, qu’il n’a
pas prévu de re-
connaître.

Mais le circuit
d’aujourd’hui ne
va pas l’avantager.

Car il est très rou-
lant. Et peu technique.

“Il n’a pas grand-chose à voir
avec du cyclo-cross”, a déploré
la délégation belge qui a re-
connu le parcours, notam-

ment Rudy De Bie, le sélec-
tionneur national. “Il y a juste
une petite portion de sable
comme difficulté, sinon la moi-
tié du circuit sera similaire à
une course sur route, même s’il
pleut.”

Sur l’autre portion, il y a
cependant de nombreux vi-
rages très serrés. Qui, en cas
de pluie, pourraient être très
boueux, ce qui obligerait les
cyclo-crossmen à courir et à
porter leur vélo.

DANS TOUS LES CAS, ce cir-
cuit semble parfait pour Lars
van Der Haar. Le Néerlandais
visera à accentuer encore son
avance en tête de la Coupe
du Monde, afin d’être certain
de la remporter, Rome étant
l’avant-dernière manche
(l’ultime rendez-vous aura
lieu à Nommay). Les Tchè-
ques et Francis Mourey, qui a
déjà gagné une manche de la
Coupe du Monde en Italie, se-
ront de solides clients. Sans
oublier les Belges. Dont Sven
Nys et son taux de graisse à
5,1 %.

J. Gil.
: Sven Nys est en position de remporter
sa cinquantième manche de Coupe du Monde. © PHOTO NEWS

“Il y a
juste une

petite portion
de sable comme
difficulté”

EN DIRECT DE DAKHLA

Backx, la surprise
Après l’abandon du vain-
queur moto de l’édition 2013,
notre compatriote Martin
Fontyn (côtes fêlées), c’est
aux jeunes Gwen Backx et
Joris Van Dyck de prendre la
relève. Les jeunes pousses
anversoises se défendent à
merveille. Hier c’est Backx
qui a signé la 5e place en spé-
ciale, tandis que Van Dyck se
classe 7e après avoir connu
des problèmes de support de
road book et qui rétrograde à
la 4e place au général.

Loomans :
tranquille la vie !
Sur cette étape courte et ra-
pide, Jacky Loomans a tenu à
assurer l’essentiel, surtout
après avoir crevé en début de
spéciale. “Nous sortons du
Maroc avec 2 crevaisons et
une voiture en parfait état et,
surtout, en deuxième position
au général à un peu plus d’une
demi-heure du leader. C’est
l’idéal pour attaquer la Mauri-
tanie, le gros morceau de ce
rallye.”

Classements
MOTOS
ES5 : 1. D. Robin (Fra/KTM 690), les 204 km
en 1h58.13; 2. M. Pisano (Fra/Honda 450) à
2.02; 3. N. Dubois (Fra/KTM 690) à 4.09; 4.
H. Gabari (Mar/Yamaha 450) à 4.22; 5.
G. Backx (KTM 520) à 6.28… 7. J. Van Dyck
(KTM 520) à 15.11… 14. Vanderweyen (KTM
450) à 34.35.
Général : 1. M. Pisano (Fra/Honda 450) en
18h45.12; 2. D. Robin (Fra/KTM 690) à 7.23;
3. N. Dubois (Fra/KTM 690) à 31.50; 4. J. Van
Dyck (Bel/KTM 520) à 37.40; 5. G. Backx
(Bel/KTM 520) à 1h15.05… 13. G. Vande-
rweyen (Bel/KTM 450) à 6h17.32.

AUTOS/CAMIONS
ES5 : 1. Schlesser/Magnaldi (Fra/Buggy), les
204 km en 1h42.20; 2. Szalay/Bunkoczi
(Hon/Opel) à 6.01; 3. Loomans/Driesmans
(Toyota) à 12.49; 4. Shagirov/Moroz (Kaz/
Hummer H3) à 13.20; 5. Henrard/Barbier
(DunBee) à 15.15… 17. Essers/Lauwers/
Boerboom (MAN) à 28.26; 23. Goeminne/
Imschoot (Buggy) à 38.13; 26. Bouwens/
Berghmans/De Groof (Iveco) à 43.05.
Général : 1. Schlesser/Magnaldi (Fra/Buggy)
en 17h00.36; 2. Loomans/Driesmans
(Toyota) à 39.59; 3. Sabatier/Rozand (Fra/
Buggy) à 57.17; 4. Thuron Barrere/Marti-
neau (Fra/Buggy) à 1h02.11; 5. Shagirov/
Moroz (Kaz/Hummer H3) à 1h20.36… 7.
Henrard/Barbier (DunBee) à 2h41.30… 15.
Essers/lauwers/Boerboom (MAN) à
8h23.24… 18. Goeminne/Imschoot (Buggy)
à 10h40.10; 30. Bouwens/Berghmans/De
Groof (Iveco) à 19h19.48…

RÉACTION
Stéphane
Henrard
PILOTE BUGGY
DUNBEE

“Première
en Mauritanie”
“Ce fut une super spéciale.
Nous avons dépassé plein de
voitures et de camions pour
cueillir cette 5e place à
l’étape et une belle 7e place
au général à mi-parcours.
Bruno, mon copilote,
commence vraiment à bien
naviguer et nous prenons
énormément de plaisir !
C’est la première fois que le
DunBee entrera en
Mauritanie dès lundi, après
la journée de repos. Ce sera
un terrain parfait pour lui…”

D
.R

.

“Je rêve de sortir
DE PRISON”
8 Thierry Magnaldi,

l’enfant maudit du rallye-raid…

A On dirait… la Bretagne ! Enve-
loppé dans un épais manteau de
brouillard humide, le bivouac
d’As Sakn a du mal à émerger.
Bonnet en laine sur la tête et
parka cirée sur les épaules,
Thierry Magnaldi a l’allure du
marin prêt à appareiller… Navi-
gateur, le Toulonnais l’est mais
dans le buggy Schlesser, aux cô-
tés du boss. Pour une ultime vi-
rée jusqu’à Dakar. Une associa-
tion plutôt étonnante lorsque
l’on connaît le passé tumul-
tueux de ces deux grands per-
sonnages de la discipline. Cela
méritait bien quelques ques-
tions… choisies.

Thierry, comment se passe cette
expérience inédite de copilote
aux côtés de Jean-Louis Schles-
ser ?

“Sincèrement, cela se passe bien
et je n’en suis pas surpris. Il
m’écoute. Je pensais que ce serait
parfois plus rude avec nos tempé-

raments…”

Mais aussi le conflit qui vous a
opposés lors de votre passage
avorté chez VW, en 2006 ?

“Nous n’en avons plus jamais
parlé. La page est tour-
née, même si j’ai tou-
jours le sentiment
d’être en prison
depuis bientôt 7
ans… À l’époque,
je sortais d’un ex-
cellent Dakar sur
le 2e buggy Schles-
ser où j’avais de-
vancé Jean-Louis à 13 re-
prises sur 16 étapes. Volkswagen
avait pris contact en février, mais
discutait aussi avec Peterhansel.
Au mois de juin, Jean-Louis m’a
fait remplir les formulaires d’ins-
cription pour le Dakar suivant et
nous avons signé un accord de col-
laboration pour le Dakar 2007.
Trois jours plus tard, VW m’appe-
lait. Les négociations avec Pete-

rhansel avaient échoué et j’étais
leur deuxième choix. Jean-Louis
n’était pas heureux, mais il m’a
laissé partir. Jusqu’à ce que VW de-
mande à François Borsotto de me
rejoindre comme copilote. Là, le
Schless a disjoncté. Il a brandi no-
tre papier et réclamé un dédit im-
portant à VW pour me libérer. Puis-
que rien n’était signé chez VW, l’af-

faire a capoté…”

Peterhansel chez Ya-
maha, Kinigadner
chez KTM, Schlesser,
VW, puis l’affaire Al
Attiyah voici quel-

ques semaines :
n’avez-vous pas l’im-

pression d’être maudit ?
“J’ai surtout eu l’impression

de vivre beaucoup d’injustices,
avec ce sentiment perpétuel de
frustration de ne pas pouvoir ex-
primer son talent. Sans me vanter,
au départ, j’étais aussi doué, voire
plus que Peterhansel en rallye.
Mais lui, il a eu ce petit brin de
chance en plus. Kinigadner m’est
passé devant chez KTM, mais,
c’était politique. Cela m’a déçu

qu’on me mette sur la touche
comme ça, mais d’un autre côté,
cela m’a permis de passer au vo-
lant d’une voiture en l’espace de
quelques semaines… Puis, plus ré-
cemment, l’affaire Al-Attiyah et les
buggies, c’est tout simplement pas
de chance. Le Qatar a tardé à ver-
ser les budgets. Les pièces étaient
bloquées. Le projet a capoté.
Quandt a récupéré Al-Attiyah chez
X-Raid pour se couvrir d’un éven-
tuel départ (NdlR : chez Peu-
geot ?) de Peterhansel… Et moi,
comme d’habitude, je suis resté à
quai…”

Que faites-vous, en attendant
que le destin se montre plus clé-
ment ?

“Je profite à fond de cette
Africa Eco Race cinq étoiles. J’ap-
prends beaucoup aux côtés de
Jean-Louis. Je me dis que cette ex-
périence de copilote n’est pas per-
due. Si je ne trouve plus de vo-
lant, je pourrai toujours proposer
mes talents de navigateur… Car
je rêve de sortir de cette prison.
Par ailleurs, je m’occupe de la so-
ciété de transport familiale et j’ai
créé une micro-entreprise de pe-
tits travaux en tous genres.
Aujourd’hui, le rallye-raid, cela
met un peu de beurre dans les
épinards…”

: L’association entre Schlesser et Magnaldi sur cet Africa Eco Race… a posé quelques questions… © ACTION SPORT

“J’ai
surtout eu

l’impression de
vivre beaucoup
d’injustices”

CYCLISME BRUXELLES

Un panda dans les pelotons

8 Le logo WWF sera sur le maillot
de Garmin-Sharp, le mammifère

ayant porté chance à Martin sur la Doyenne

A Nick Nuyens et Johan Van-
summeren, ainsi que tous les
coureurs de Garmin-Sharp,
porteront sur le dos de leur
maillot le logo WWF (le fonds
mondial pour la nature). Il ne
s’agit pas d’un sponsor supplé-
mentaire pour la formation
américaine mais d’un partena-
riat. Le fruit d’une histoire in-
solite. Souvenez-vous : c’était à
Liège-Bastogne-Liège, en 2013.
Daniel Martin, de l’équipe Gar-
min, rattrape Joaquim Rodri-
guez dans la montée d’Ans et
file vers la victoire, tandis que,
juste derrière, un spectateur
déguisé en panda géant les
suit en courant sur la
chaussée.

Depuis, le panda est de-
venu la mascotte de

l’équipe de Daniel Martin, lau-
réat de la Doyenne. À tel point
que Jonathan Vaughters, le ma-
nager de la formation de David
Millar, avait twitté qu’ils
avaient “d’urgence besoin d’un
panda”, alors que Martin était
échappé avec Fuglsang lors de
la 9e étape du Tour de France.

UN APPEL GAGNANT, puisque
l’Irlandais était parvenu à s’im-
poser à Bagnères-de-Bigorre.
Cet appel de Vaughters a
animé les réseaux sociaux, à tel

point que Doug Ellis,
le président de

Slipstream, la
structure der-
rière le team
Garmin, a de-
mandé qu’il y
ait un panda

sur le maillot en
2014. Avec ce logo
de ce panda por-
teur de chance,
on verra si Daniel

Martin et ses coéqui-
piers domineront la sai-
son qui se profile à l’ho-
rizon…

J. Gil.

: Un panda va-t-il porter 
chance à Garmin? © PH. NEWS


